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L'ASTROSOPHIE 


Revue Mensuelle de l’Astrologie ésotérique et exotérique, de psychisme 
| et des sciences occultes | 


Philosophie, Mem, Hon. Académie des Sciences d'Amérique, Mem. Hon. 
Association Anthropologique d'Amérique, Mem. Hon. Société Royale. de la 
Géoreraphie (Angleterre); Commandeur, l’Ordre Universel du Mérite Humain 
(Suisse); Auteur « The Beyond », etc; Rédacteur en chef « The Science- 
History of the Universe > (10 tômes), etc. | | | 

Cette revue aura le privilège de présenter, en Français, les articles et les 
comptes-rendus de nos grands astrologues, psychistes et occultistes contem- 
porains, Anglais et Américains, dont les droits de traduction, pour un très 
giand nombre, nous ont été accordés, Nous aurons, aussi, la collaboration de 
maints spécialistes Français, Belges et Suisses. | | 

PRIX DU NUMERO : 3 fr. 59. ABONNEMENT ANNUEL : FRANCE ET 
COLONIES : 35 fr.: ETRANGER: 49 fr.; PAYS DEMURAS L'ACTORD BE 
STOCKADLM (Angleterre, Fiaîs-Unis, Suisse) : 45 fr. 

PUBLICITE : 240 frs. par page d’insertion, et pour fraction d’une page 
proportionnellement; minimum .un huitième de page. Réduction faite pour 
contrats annuels ou semi-annuels. | | 

Chèques ou mandats au nom de FRANCIS ROLT-WHEELER; touter 
communications à l’Institut Astrologique de Carthage, Carthege (Tunisie). 


Fondateur et Directlur : FRANCIS ROLT-WHEELER (Docteur en | 


| Institut Astrologique de Carthage 


L*Institut Astrologique de Carthage, le seul Institut International qui 
publie mensuellement deux grandes revues (en francais et en anglais) est mon- 
dialement connu pour son travail documenté et approfondi. 

Le travail de l'Institut se divise en trois branches : | o 

I, La publication de deux revues d’astrologie et des sciences psychiques et 
occultes. L'Institut enseigne que l’Astrologie est une étude scientifique et 


. occulte à la fois. 


2. Un bureau pour les cálculs et les interprétations d’horcscopes, d’une 
façon strictement personnelle, aucun travail en série n’étant permis. Les trois 
systèmes : Scientifique, Cabbalistique (hébraïque), et Sélénologique (arabique) 


sont couramment employés. Seuls les horoscopes sérieux et complets sont. 
considérés. Pour plus de détails, consultez la page 5 des annonces, en face de 


+ 


la dernière page de la revue, 


3. D’enseignement de l’Astrologie et du Cabbalisme par corres- 
pcndance. Le cours astrologique se compose de 70 lecons, de 800 
pages en tout, Il est donné une attention individuelle à ehaque étudiant. On 


ne demande que des étudiants sérieux et le Directeur se réserve le droit de 


cesser les leçons et de retourner largent au postulant pour incapacité ou 


négligence. Deux examens finiront le cours complet. Des certificats et das 


diplômes d’Astrologie seront donnés aux candidats qui réussiront, : 


Les séries (de 7 leçons chacune) comprennent : 
6. Analyse d’un horoscope compet 


1. L'Art de tirer un horoscope. a IVS T 
7, Procédés de Rectification. 


2. Interprétation - Analyse. 


3. Interprétation - Synthèse. | 8. Directions Primaires, 
4. Interprétation - Esotérique. 9. Etudés Avancées. | 
5, L’Horoscope Progressé. n 10. L’Astrologie Stellaire. 


Le prix pour le cours par correspondance est de 120 frs. la série, ou 1.00€ 


francs pour le cours entier. Pour l'étranger : 140 frs. la série; 1,250 frs. le . 


cours complet. Les cours par correspondance peuvent être commencés à 


n'importe quelle date. 


Envoyez chèques ou mandats au nom de FRANCIS ROLT-WHEELER. 


_Adresser toutes communications à l'Institut Astrologique de Carthage, - 
Carthage (Tunisie), | E | D 
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Revue | Mensuelle de le PAstrolosí ésotérique 
ef exotérique, de P sychisme et des Sciences Occultes 


REDACTION . ADMINISTRATION 


FONDATEUR ET DIRECTEUR: FRANC:S ROLT-WHEELER PH. D. 
INSTITUT ASTROLOGIQUE - CARTHAGE (TUNISIE) | 


Nous laissons à chacun de nos collaborateurs l'entière responsa- 


bilité pour ce qui concerne les idées exprimées dans leurs articles, 
notre but étant de donner 1'hospitalité de nos pages å tout chercheur 


de la vérité dans l'étendue de notre domaine. 
LA DIRECTION. 


Vol. IX N°2 21 Avril 1933 Prix : 3 fr. 50 


À Nos À mis Lecteurs 
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i l OURQUOI, de e” jours, y at-il une si grande de: 
| 


mande pour « un Înitiateur », et pour « l'initiation » ? 


Quel est le phénomène qui fait revivre dans le Ving- 
tième Siècle. une vague de mysticisme et une recherche 
| spirituelle qui semble tout à fait en dehors des pensées 
| malérialistés el « pratiques » dont se vante bruyamment 
| l’homme « de bon sens » 2 Où devrions-nous chercher 
l’origine de cette renaissance de l'astrologie et de l’occultisme, du spi- 
ritisme et du psychisme ? Un grand effet ne se produit pas sans une 
grande cause, et il sera utile de suggérer quelques-unes de ces causes. 
Premièrement, il ne faut pas perdre de vue que « l'homme est un 
animal religieux». On n’a jamais trouvé un grand peuple sans religion; 
même lès Romains, doni la civilisation fut la plus matérialisie se vi- 
rent obligés d'établir un Panthéon dans lequel toutes les religions de 
l'Empire furent représentées, et dont l'Empereur était Pontifex Ma- 
ximus, ou Archi-Grand Prêtre, Il n'y a aucune raison pour supposer 
que l'humanité diffère de nos jours, de l'humanité de dix, vingt ou 
même trente siècles passés: toutes autres choses mises à part, l'homme 
cherchera toujours son soutien pour son âme autant que pour son 
corps. Peut-être n'est-il pas tnujours conscient de sa faim spirituelle, 


mais le désir demeure. o | A 
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Deuxièmement, « iaa est un animal raisonnant ». Pendant 
un certain temps, il accepte aisément les doctrines et les dogmes qu'on 
lui enseigne, exactement parce qu'ils sont nouveaux ou plausibles ou 


_ parce qu'ils répondent aux besoins des temps où ils ont été lancés. 


Mais il arrive toujours un temps où le dogme vieillit, où la doc- 
irine perd de sa valeur, où les répétitions deviennent fatigantes, et où 


la religion traditionnelle doit étre réformée. C’est ainsi que le Bud- 


dhisme s'avéra comme une religion réformative dans le sein du Bra- 
hmanisme, mais sans détruire la religion mère, et que le Protestantisme 
naquit dans le sein du Catholicisme toutefois en permettant aux deux 
grandes branches du Christianisme de se développer. 

De nos jours et dans l'Occident, les croyances traditionnelles Ca- 
iholiques et Protestantes ont perdu une partie de leur force religieuse 
et de leur force logique. Íl est inutile, maintenant, de menacer les pé- 
cheurs et les hérétiques des feux de l’enfer éternel et des diablotins aux 
fourches chauffées à blanc; il est également insensé d’essayer de fer- 
mer la bouche d'un penseur par un texte tiré d'ici ou de là dans les 
Saintes Ecritures. Ni l’un ni l’autre de ces procédés ne sont dignes de 
l'Amour Divin ou du raisonnement humain. Ceci n'est pas à dire que 
le Christianisme est périmé, car cela serait une conclusion illogique et 
superficielle, c’est plutôt que la présentation du Christianisme tradi- 
tionnel, soit par le curé de campagne, soit par le pasteur plein de zèle 


Biblique n'est que rarement la vraie doctrine du Christ, car ces exé- 


gèles ont perdu l'essentiel —  l'ésotérisme de l’enseignement spirituel 
du Maître des Maîtres. 

Pendant les derniers cinquante ans, deux mouvements psychologi- 
ques de grande importance religieuse se sont dessinés, dans l'Occident. 
Le premier, commencant par quelques phénomènes télébinétiques en 
Amérique, a donné naissance aux deux lignes de pensée : le Spiritisme 
et le Psychisme; le résultat très net qui en est ressorti après un demi- 
siècle d’investigations spirites el psychiques est la conviction de la Sur- 
vivance, et de la communication avec l’Au-Delà, une conception 
quasi-religieuse. Les preuves se soni accumulées à un tel degré qu "on 
ne. peut les ignorer. Le Psychisme a donné une base raisonnée et scien- 


tifique à cette croyance en démontrant l'existence des pouvoirs surnor- 


maux de l’homme, pouvoirs sub-conscients el qui ne cessent pas néces- 
sairement après la mort du corps physique. | 

L'autre grand changement dans les pensées religieuses sind 
a été l'invasion des idées orientales, portées premièrement par Madame 
Blavatsky, fondatrice en Europe et en Amérique de la Société Théo- 


sophique et deuxièmement par Swami Yogananda, prédicateur ” 
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Y ogisme. Comme résultat des enseignements de ces deux Instructeurs, 
les doctrines du Karma et de la Réincarnation sont devenues couran= 


tes dans l'Occident. L'insistance du Y ogisme sur la doctrine que la 


spiritualité se développe plus facilement dans un corps déjà raffiné 
par quelques procédés d'absiention, a donné naissance dans l'Occi- 
dent au végétarisme, naturisme et autres écoles d'action physique plus 


extravagantes et qui n'entre nullement dans le cadre de la. spiritualité. 


Le nudisme, par exemple, est diamétralement opposé aux principes du 


- Y ogisme, car ce dernier enseigne que le corps doit être soumis el pres- 


que inexistant. Le Nudisme n'a que la PA du corps pour sa 


seule raison d’être. 


Ces deux lignes. de philosophie doctrinaire — le. Spiritisme Occi- 


dental et la T'héosophie Orientale — ont sapé les bases du Christia- 
nisme traditionnel, soit Catholique ou Protestant, mais en elle-mêmes, 
ces philosophies n’ont pas eu suffisamment d'attrait pour la mentalité 


occidentale de rester purement abstraites: l'occidental réclame de 


suite l'extériorisation et l’organisation. En Angleterre surtout, les Spi- 


riles sont devenus. nettement une secte Protestante, avec des églises 


des cultes tous. les Dimanches, des pasteurs et des médiums enregis- 


(rés et approuvés par l'Etat, des rites et des livres de cantiques. De la 


T'héosophie est sortie également une église, beaucoup plus formelle, 
plus ritualiste. et plus ornée que l'Église Romaine ou.Grecque elles- 
mémes— «l'Eglise Catholique Libérale»—une église qui parle fami- 
neige de la présence des archanges à chaque célébration de la mes- 
e beaucoup les prétentions. d'une messe diii 


ticale. 

Toutefois, il est devenu évident que les âmes les plus avancées et 
les penseurs les plus éclairés ne sont pas satisfaits, ni Fun ni l’autre, du 
culte du Spiritisme et des rites décoratifs de l ne Catholique Li- 


bérale: 


Les spirites anglais avouent ouvertement que la cristallisation de: 


leur travail en un culle a sérieusement empêché son développement, 


que le Spiritualisme est devenu trop personnel, trop évidentiel, et qu'il 


n’y a plus de progrès. Le Spiritisme français n’a pas sujvi cette ligne de 
culte du tout. De même l'Eglise Libérale a subi le destin inévitable du 
greffage d'une organisation foncierement occidentale sur un arbre de 
doctrine Orientale. Elle existe encore, mais au prix d'une scission 
| mortelle dans la T'héosophte. | | 
Toutefois, le Spiritisme et les philosophies Orientales. se touchent à 
un seul point, et c'est à ce paint que l’ Occultisme est aussi d' accord. 
Le Spiritisme affirme que, dans certains cas et en agissant par transe. 
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inconsciente, il est possible de recevoir des communications d’esprits 
supérieurs. D E 
= La théosophie déclare que les « Mahatmas » ou les « Frères Aî- 
nés > de la Grande Loge Blanche sont prêts à aider toute personne. 
qui, dans la chaîne des vies, et par réincarnation constante, est arrivée 
d'être digne de recevoir leurs enseignements. L'occultisme, plus 
occidental en son propre caractère, constate que par son propre 
travail et ses propres efforts, un étudiant peut développer en lui-même 
Le pouvoir de visiter les hauts plans à volonté et d'entrer consciemment 
en rapport avec les Esprits Supérieurs de ces plans. 
Chacune de ses trois aspirations demande en quelque sorte | Initia- 
¡eur et l'initiation. Pour le Spirite, c'est par une passivité el par un 
veu ardent d’être au service de ses frères qui ont besoin d’être assurés 
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de la survie, qu'il trouve son Guide; pour lui et dans le sens spirite, - 


son Guide, est son Initiateur. Pour le T héosophe, ayant derrière lui 


une préparation de plusieurs vies, il devient possible par quelques étu- 


des, el souvent par quelque ascétisme, d'être accepté comme chela ou 
disciple, par un guru ou instructeur, qui lut sert comme son premier 
Initiateur T'héosophique. Pour l'occultiste, bien que l'initiation se 


fasse toujours sur les plans intérieurs, il faut des études serrées et une 


connaissance théorique très solide avant de se présenter aux premières 
étapes de Ulnitiation, car c'est son but d'avancer consciemment, et de 
prendre contact personnellement avec les plans supérieurs. Bien qu'il 
y ait des cas d'Înitiés qui n’ont pas suivi la méthode régulière, néan- 
moins, l'Înitiation se fait généralement sous l'égis d’une ou des autres 
grandes écoles ou ordres occultes, car il y a des préparations spéciales 
à faire, et des épreuves à passer. Pour certains travaux occulles le 


groupe est rigoureusement nécessaire. 

Ainsi que le dix-neuvième siècle sera à toujours connu dans lhis- 
loire comme la période du grand avancement mécanique et matériel, 
celte demande, dont nous avons parlé, (consciente ou inconsciente, et 
qui vise l’Initiation vaguement, souvent sans vraiment savoir ce que le 
mot veut dire, et qui accroit si rapidement de nos jours) est l'évidence 
frappante d'un nouvel esprit religieux, d'une nouvelle vie d'espérance, 


et d'une renaissance des besoins mystiques, qui va faire du vingtième 


siècle une grande période de réveil spirituel. 
PRÉDICTIONS RÉALISEES 


Au moment de la parution du dernier numéro de « l’Astrosophie », 
les actions de Hitler, Chancelier d' Allemagne, n'avaient pas encore ex- 
posé son pays au mépris el dégoût mondial, car il faudra un siècle, au 
moins, avant qu’on soit prêt à regarder un gouvernement allemand 
comme ayant le droit de se considérer un Etat civilisé. Ce qui nous 


. 
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PREDICTIONS REALISEES _ A 


concerne, ici, n est que la dolia di M faites - par les hi 


cédés de l Astrologie Internationale. Il est intéressant de noter exac- 
tement ce que nous avons dit sur la page 33 de notre dernier numéro : 
« Íl sera hautement probable que plusieurs pays Européens seront for- 
cées d'envoyer des protestations formelles à l'Allemagne, à cause de 
ses actes précipités ou des paroles qui dépassent les limites de la cour- 
torsie internationale ». | 

Les indications pour l Allemagne, ie Mars, ont été néfastes, 
mais on n'aurait guère pu supposer que des décrets gouvernementaux 
à la fois si stupides, si étroits, si injustes et si primitifs, que les lois 
antisémites énoncées par Hitler auraient pu être faites par un pays 
Européen. Les Parlements de toutes les Puissances ont été saisis de 
ceite affaire, et la dénonciation de la honte de l Allemagne est una- 
nine. Ce n'est un secret pour personne que l’ Angleterre a donné des 
instructions décisives à son ambassadeur de Berlin, et que les repré- 
sailles de caractère commercial sont appuyées par les gouvernements 


des Etats-Unis, de l Angleterre et de la France. 


Sur la même page nous avons dit : « Une confusion internationale, 
conférences pour la paix, désarmement et en même temps on agrandit 
les forces militaires et navales ». Îl aurait été difficile de décrire a- 
vance plus exactement ce qui s’est passé. La visite de Ramsay Mac 
Donald, premier ministre de l Angleterre, à M. Mussolini en Jitalie, 


et à M. Daladier en France présentant un mémorandum pour former 


« le Club des Quatre Puissances » a dirigé la Conférence du Désar- 
mement vers une nouvelle activité, exactement 24 heures avant sa dis- 
solution asparente. Ceci mettait effectivement toute la politique de 
Europe dans une confusion extrême. La Petite Entente montrait 
fermement qu'elle tenait la clef de la situation Européenne. La vie 
le la conférence du Désarmement fut sauvée, mais l’activité dans la 


Le 22 Mars, 


dar tion des armements n'a jamais été sí grande. 
accepta un projet pour une extension dans la construction 


y 
de ” marine; le Japon commengadl fiévreusement de nouveaux bâti- 
el annonçait qu'il garderait les îles mandataires el même qu'il 
ait des bases navales, malgré sa démission de la Société des 

s, L Amérique fail tous ses efforts pour ne pas perdre la PT O= 
elle demande pour sa suprêmatie, et elle envoyait sa flotte 

dans le Pacifique pour « des manœuvres », l'Italie lançait deux nou- 
veaux croiseurs, l'Allemagne également. En même temps des pour= 
parlers pour les « revisions. des traités » reprenaient de tous côtés, et 
rien ne soulève autant d'aigreur internationale qu'un traité « revisé ». 
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Notre Horoscope Mensuel 


MURSHID INAYAT KHAN 


De 
Fondateur du mouvement Soufi dans l'Occident 


Cette carte possède des caractéristiques tout à fait inattendues, et leur ana- 
lyse est d’un intérêt particulier. Notons d’abord la présence de tous les corps 
célestes, sauf la Lune, dans les six premiers signes du zodiaque, signes invo- 
lutifs plutôt qu'évolutifs. Notons. aussi les quatre planètes : Mars, Saturne, 
Uranus et Nevtune dans les signes de Terre. Ces deux groupements donnent 
l’indication très frappante sur la nature de l’enseignement d’Inayat Khan, 
qui cherchait surtout à faire une synthèse de toutes les religions, non en les 
accentuant vers une base spirituelle, mais par l’emploi judicieux des pou- 
voirs et des dons matériels. Très curieusement aussi, huit corps célestes se 
trouvent sous l’horizon dans cet horoscope, ce qui ne semble pas entièrement 
en accord avec le travail du grand prédicateur Soufi, car il avait acquis une 
certaine renommée et la richesse. Toutefois, Inayat Khan ne cherchait pas 
spécialement à se faire remarquer, il désirait immerger sa personnaïité dans 
son message; et la preuve de cette abnégation est que le mouvement Soufi 
s’accroît, bien que des milliers de personnes qui s’y intéressent ne connais- 
sent pas le nom de l’apôtre Soufiste qui est venu annoncer cette doctrine 
Moslem à l'Occident. Il n’a jamais essayé de donner son nom au mouvement. 

Une des meilleures positions astrologiques de cette carte est le trigone de 
Ja Lune au Soleil, tes deux luminaires étant dans la Triplicité d'Eau, ce qui 
donne une belle harmonie entre la Personnalité et l’Individualité; la Lune 
étant sur le degré de la «< Transmutation » favorable à « l’Acteur » et au 
« Magicien »; le Soleil est sur le degré des « Caïculs », mais approche du 
degré de la « Philosophie >». Dans ce cas spécial, il est très important de noter 
que Neptune, planète de la beauté et du mysticisme, est sur le degré de la 
« Cristallisation », avec le degré de la « Musique » d’un côté, et de « l'Epa- 
nouissement » de l’autre, car un des enseignements ïe plus frappant que don- 
nait Inavat Khan -était que la musique doit remplacer les livres, et que les 
émotions sont au-dessus de l’intellect pour atteindre le développement spiri- 
tuel. Cette même accentuation sur les émotions est indiquée par la présence 
des deux luminaires dans les signes d'Eau. | oo | 

Nous avons déjà remarqué que la Lune est sur le degré de la « Transmu- 
tation » et Uranus, presque en opposition est sur le degré de &.l’Adaptation.», 
très caractéristique de son désir de faire une synthèse des idées les plus op- 
posées, Mars est sur le degré de la « Médiumnité », et Inayat Khan avait le 
don de la elairvoyance bien marqué, dont une indication corroborative se 
trouve dans les sept planètes en signes réceptifs. L’apôtre Soufiste cherchait 
à employer ses dons médiumniques pour guérir les malades, et sa clairvoyance 
lui permettait de faire un diagnostie juste, d’un coup d'œil; notez que Mars 
et. Uranus se trouvent dans la maison des Maladies.et de Service à l'humanité, 
et que la Lune est dans Maison XTI, Maison de la guérison occulte, 


Parmi les aspects défavorables, l’opposition d’Uranus et de la Lune indi- 


que que sa facon originale de présenter le Soufisme dans une forme Occi- 
dentale ne plaira pas à ses supérieurs; la quadrature d’Uranus à Jupiter Tu 
a donné son mépris pour l'instruction, et lui a été défavorable dans les voya- 
vos. La quadrature de Vénus à Neptune dans la Maison de Finance “est :rare- 


ment un bon sjene. et le mystique Hindou a eu quelques difficultés finan- 


cières, pIntót à cause des dévotes, qu’à cause des hommes. En étudiant la carte 
d'Inavat Khan, on comprend pourquoi il enseignait toujours l'avancement 
snivitnel par les voies matérielles, son horoscope démontre les liens qui le 
faisait chercher à mettre le mysticisme sur une base écsectique plutôt que de 
lui donner un essor vivide et personnel. | | i 
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NOTA. — Etant donné la demande réitérée, les analyses des dates favora- 
bles ont été classées ci-après. T1 s’agit d'un classement d'ensemble; les dates 


‘srécielement favorables à chaque personne peuvent être calculées suivant 


leur horoscope. Pour toutes indications antérieures à Avril 21, voir le nu- 
méro de Mars de « L’Astrosophie ». 


vorables.—Le Soleil, la Lune et les planètes on bons aspects, les 
jours les plus favorables seront : la matinée du 23 avril, la ma- 
tinée du 25, la matinée du 30, l'après-midi du 3 mal, toute la 
Journée du 5 5, l’après-midi du 7 y Y après-midi du 12, l’après-midi 
du 13, l'après-midi du 19, toute la journée du 22. 


J ours et heures défavorables. — Toute la journée du 24 avril, toute la jour- 
née du 27, la matinée du ler mai, la soirée du 2, toute la Journée du 4, toute 
la journée du 8, la soirée du 9, la matinée du 10, la matinée du 11, la soirée 


du 15 et la matinée du 17. 


 FIANCAILLES ET MARIAGE. — Jours et heures favorables aux affaires 
de cœur. — Le meilleur jour pour les hommes : le ler mai. Autres bons jours. 
le 29 avril et le 19 mal. Le meilleur jour pour les femmes, le 29 avril Autre 


bon jour, le 13 mai. | 
Jours et heures défavorables. — Le plus mauvais jour pour les hommes, 


le 22 mai. Autres mauvais jours, le 3 et le 17 mai. Le plus mauvais jour pour 
une femme, le 11 mai. Autres mauvais jours, le 3 et le 17 maz. 


AFFAIRES ET FINANCES. — Jours et heures favorables. — Le meilleur 
jour pour la finance, le ler mas. Autres bons jours, le 31 avril et le 4 mai. Le 


- meilleur jour pour les affaires, le ler mai. Autre bon jour, le 28 avril. Le 
meilleur jour pour les nouvelles entreprises et les spéculations, je 12 mal. 


Autre bon jour, le 16 mai. 


J ours et heures défavorables. — Le plus mauvais jour pour la finance, le 
11 maz. Autre mauvais jour, le 17 mai. Le plus mauvais jour pour les affaires, 
le 19 mai. Autre mauvais jour, le 3 mai. Le plus mauvais jour pour les nou- 


-velles. entreprises et les spéculations, le 14 mai. Autre mauvais jour, le 8 maz. 


GRANDS VOYAGES. — Jours et heures favorables. — Le meilleur j our 
pour le départ, le 26 avril. Autre bon jour, le 31 avril. Le plus mauvais jour, 
e 11 mai. Autre mauvais jour, le 17 mai. 


OPERATIONS; ONIRURGICALES. — Les faire si possible entre le 25 
avril et le 8 mai, Le meilleur jour et la meilleure heure, le 4 mai à 6 h. 39 m. 


Autre bon jour, la matinée du 5 mai à 9h. particulièrement. 
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La Guérison Occulte 


Contribution à la recherche de la guérison du Cancer 


par l'influx divin et les pouvoirs occultes 


C. MICHEL-STOLZ 
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marquable revue traitant des questions occultes en vous si- 
dp gnalant les récentes expériences faites par Mme et M. 1. et 
Paul Burnet de Clarens-Montreux (Suisse), relativement á 
la. guérison du cancer par les radiations de leurs mains, passant par un 
amplificateur d'ondes qui leur a été révélé après de nombreuses an- 
nées de patientes recherches. 

Depuis environ vingt-cinq ans, Mme et M. Jet Paul Burnet pour- 
suivent inlassablement leurs études sur tous les problémes concernant 
le mysticisme, le psychisme, les Forces spirituelles et Cosmiques, con- 
sidérant ces dernières comme des « Forces, des vibrations vivantes » 
— portant en elles l'essence de Vie — (par opposition aux « vibra- 
tions mortes » — ou matérielles, forces aveugles dénuées de Vie tel- 
les que les forces mécaniques, la chaleur, l'électricité qui sont produi- 
tes par l'homme à l’aide de machines ou d'instruments.) Ces Forces 
spirituelles ont permis à Mme et M. I et Paul Burnet de réaliser des 
expériences remarquables qui se sont déroulées sur un certain nombre 
d'années. C'est ainsi qu'ils ont, par l'imposition de leurs mains, stéri- 
lisé des fleurs coupées qui, après 4 à 5 jours de traitement se conser- 
vent indfiniment à l’air libre en gardant leurs couleurs naturelles. Si, 
par contre, l'imposition des mains se fait sur des fleurs non coupées, 
autrement dit, encore attachées à la plante, elles s épanouissent plus 
vite, deviennent plus belles, plus fortes et plus vitales. Le détail de ces 
expériences avec photographies à l’appui est donné dans le bel ou- 
vrage de M. Raoul Montandon intitulé : «Les radiations humaines» 


(Félix Alcan, Edit., 108, Boulevard St- Germain : à Paris). 


. eus 3 
Dr rer 
= ememr u arana à T EE _ 
- ' D al 
. ' 7a: DN 
. .. * e. 1 Pre 
= ` 


AI PENSE intéresser les nombreux lecteurs de votre re- 


i. ho ai jus ia 
' 1. 
A mg ge rm ep ut 
CC a 
CR: = = 
le. a 18 A Ta 
. j 


x E 1 e.. > +. Ll . s 
EE e E PEIE G n 
D LCR E S 14d. 
` 


i a 
ES 


y; 
vd 


ES PRETO eat cl agur ed - 


e EA 


CLS A 


o i rn ppa A lr PU AO O AS Vd ri nr AA r 
` Ne 
à a 


= - MPAA A a do 


46  L'ASTROSOPHIE 


Alors commencèrent pour Mme et M. I. et Paul Burnet de nou- 
velles études sur des tissus organiques : d’abord des poissons qui fu- 
rent momifiés en quelques jours, puis du foie de veau et enfin un 
cœur de veau réduit à l’état de momie en trois semaines. Ces pièces 


anatomiques existent toujours quoique étant exposées à l'air libre de- 


puis environ 15 ans. L’ éminent médecin Monsieur le Dr. Ed. Ber- 
tholet, Lauréat de l'Université de Lausanne (Suisse) s'intéressant 
très particulièrement à tous les problèmes concernant l'avancement 
de la science a exposé les faits ci-dessus d’une façon remarquable dans 
ses ouvrages magnifiquement illustrés, intitulés « Une guérisseuse mys- 
tique » et « Le fluide des magnétiseurs », (Henri Held, Editeur, 
Lausanne). 

Ces Forces vivifiantes ont une action bienfaisante et curative qui 
non seulement augmente le potentiel biologique des malades, mais 
agit encore efficacement sur les agents perturbateurs, qu'ils soient de 
nature chimique, physique ou psychique. 

C'est ainsi que M. P. Burnet a été conduit par étapes successives 
à guérir des malades et à obtenir enfin quelques cas de guérison du 
cancer. Toutefois, au point de vue purement scientifique, 1l était néces- 
saire de donner des preuves irréfutables des résultats obtenus sur cer- 
tains cas de cancer. Et pour éviter tout sentiment de supercherie M. 


P. Burnet eut l’idée de traiter des tumeurs cancéreuses inoculées à des 


plantes. | 

Pour réaliser son projet, il me pria de lui procurer des plantes ino- 
culées du cancer et possédant des tumeurs. Je me suis rendue immé- 
diatement chez M. le Dr Bn, de Berlin qui me reçut avec une grande 
amabilité. Lui ayant exposé le but de ma visite, il me remit un mot 
pour me présenter au Dr et Prof. B. de la Charité de Berlin. (1) - 


Résultat de mes démarches : Je pouvais le 6 octobre 1932 donner 
satisfaction à M. P. Burnet en lui envoyant, par avion, deux bette- 
raves ayant chacune une énorme tumeur cancéreuse aussi grosse que 
la plante elle-même. L'expérience se présentant sous des aspects aussi 
défavorables, étant donné le volumes des chancres cancéreux. M. P. 


Burnet n'hésita pas à se servir des amplificateurs d'ondes pour irradier 


les tumeurs. Après avoir pris une photographie des deux plantes ino- 
culées, le traitement commença le 10 octobre 1932. | 
Le 27 octobre M. P. Burnet se rendit auprès de Monsieur E. 


(1) L'Editeur est au courant d 
les fournir sur demande sérieuse, — F. R-W. 
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| Bosset, Professeur à l’Université de Lausanne, en retraite, pour le 
| prier de bien vouloir « penduliser » les deux plantes cancéreuses. C'est 
ainsi que furent dressées les deux fiches suivantes du plus haut in- 


térêt : 
SUJET G SUJET D 
Betterave F. 2 — 300 Betterave F. 2 — 300 
F. I. Cancer —3x25 = R IL Cancer = 3 x 50 
Fissure == E Taches e 40 
Amélioration — Lu Peu évoluée  ' 
Vitalité == | Vitalité == 3 
CONCLUSION. — La -. de la piante «G >» a beaucoup diminué en 17 


| 

| 

| 

| - jours de traitement, ei si les progrès continuent dans le mêmes proportions, on 
| peut admettre que le plante « G » sera guérie complètement vers le 15 no- 
f vembre. Par contre, le sujet « D » est peu évolué. 

| 

| 


Ici, le pendule nous révèle un fait d'une importance capitale : Si 
nous examinons attentivement les deux fiches ci-dessus, nous remar- 
quons que la vitalité de la plante « G » est d’un ordre de grandeur 
de « 3 », tandis que celle de la plante « D » est de « 8 ». Sachant 
que lorsqu'il s'agit de la vitalité indiquée par le pendule, l’ordre de 
grandeur est loujours inverse de la grandeur du chiffre, on se rend 
compte que le sujet « G » est beaucoup plus fort, plus vital que le 

| sujet < D -» et que, par conséquent, le chancre de ce dernier aura plus 
i de prise sur la plante faible et sera plus lent à tuer. 1 est donc admis- 
sible qu'il en sera de même chez les humains et qu'un cancer sur un 
mdividu de grande vitalité sera plus vite maîtrisé que sur un individu 
| affaibli. Dans ce cas, ainsi que dans beaucoup d'autres, du reste, la 
science du pendule sera d'un grand secours pour juger d'avance de la 
durée probable d'un traitement. 
| | Ce même jour, 27 octobre M. P. Burnet fait part à M. le Pro- 
| ‘ fesseur E. Bosset qu'il a été conduit par inspiration à découvrir un 
amplificateur d'ondes et de bien vouloir le penduliser afin d'en dé- 
| terminer le nombre de girations. Le résultat obtenu est le suivant : 
| Tout d’abord, cet amplificateur se trouve être très heureusement 
| « Bi-masnétique » tandis qu'il aurait pu se révéler seulement «para» 
ou «dia» magnétique. Puis, son ordre de grandeur est extraordinaire: 

20 millions x 25 ce qui donne une fréquence pendulaire de 500 
millions. Or, la vibration spirituelle rayonnant des mains de M. P. 

| Burnet est de 200.000. Multipliée par la vibration de | amplificateur, 
| elle arrive ainsi à la fréquence de 100 trillions. 

Le 9 novembre 1932, M. P. Burnet fait faire une seconde photo- 
| graphie des plantes cancéreuses, donc au 30ëme jour de traitement. 
| Monsieur le Professeur E. Bosset pendulise de nouveau et obtient les 
deux nouvelles fiches suivantes : | | 
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el cette vérité divine est illimitée. 


48 :: L'ASTROSOPHIE 
~- . SUJET «G > > © > SUJET é D» 
-~ Betterave F.2== 300 | | Betterave F. 2 == 300 . 
F. I. Cancer —= 0 | F. I. Cancer == 3 x 50 
‘Amélioration — 100% Fo à Taches == 8 x 20 
Vitalité = 8 Evolut. Dimin. = i 
| Vitalité o —— 


_Il est donc démontré que l’action du traitement par l’Influx divin 


“et les pouvoirs occultes ‘a tué le concer de la betterave « G » en 30 


jours tout en maintenant sa vitalité et que cette même action sur la 
betterave « 1) » a beaucoup progressé sans être encore définitive, la 
vitalité de la plante est restée intacte, I] y a des lors lieu d'admettre 


qu'en poursuivant le traitement ce chancre périra également, dans un 


PS 


avenir prochain. | 
Le 26 novembre 1932, M. P. Burnet s’est rendu à Bale sur l'in- 
vitation de Monsieur le Dr. Prof. X auquel il a apporté les sujets 
traités. Le Dr Prof. X qui a fourni les plantes malades a constaté 
que la tumeur de la plante « G » est morte et que le sujet a gardé sa 
vitalité ; que la tumeur de la plante « D >» peut être considérée com- 


: me quasi morte, et le sujet presque guéri. 


Il est intéressant de noter que M. le Dr X de Berlin spécialiste en 
étude du. cancer a envoyé pour l'expérience des « betteraves » étant 
donné que d'après ses observations personnelles, jamais il n'a vu ces 
tumeurs guérir spontanément chez ces plantes. 

Le traitement par l'influx divin et les Pouvoirs occultes a eu donc 
une action curative efficace et indubitable. 

- Pour tous renseignements complémentaires s ie à M. P. 
Burnet, Villa « Pranava » Clarens Montreux Vaud, Suisse. 


La vérité humaine prépare la descente de la vérité divine en sol, 


! Sérge BRISY 


Les âmes simples et faconnables peuvent se reposer dans la sou- 
mission, mais les âmes complexes et indépendantes éprouvent une 
inquiétude qui les pousse á la recherche, c'est-á-dire á la critique. 


René KOPP. 
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La Danseuse, le Moine « et le Paralytique 


RÊVE SYMBOLIQUE 


Las etat Tate tata ta tar n 
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SCARABEÉE 


| } pauvre vie. Je possédais pourtant un vrai trésor: un long voile 
8" de dentelle aérienne, soyeuse, toute nacrée. Il était mon uni- 
que soutien, la source de toutes mes joies et mon grand i inspi- 
raleur. 11 m'était plus cher que la vie méme. Aux seuils des maisons, 
pres des fontaines, sous les arbres, des places, de village en village, 
avec lui, je dansais des danses merveilleuses. 
& O, mon beau voile de dentelle, aujourd’hui, Jour de soleil, ins- 


pire-moi la danse des Flêches d'Or qui criblent les ramées, et celles 


des Ombres Bleues qui s ‘allongent sur la route éclatante, ou celle du 


Lézard Vert qui se tortille au soleil ». | 
Et je sentais passer en moi le rythme de la lumière réjouissant tout 


ce qui vit. Alors,mon beau voile et moi nous ne faisons qu’un. Ampli- 


fiant mes mouvements et mes bonds, il s'ouvrait comme une grande 
aile diaphane, pour se replier, soyeux, m 'enveloppant toute entière, 


‘posant des taches de lumière sur ma longue tunique couleur de ciel 


bleu; ses plis cadencés soulignaient mes attitudes, et ses flots légers, 
docilement, suivaient mes pas pour s'étaler, plein de douteur, à més 


| pieds nus. D’ un geste triomphant de mes bras, il s'élevait bien haut, 


et frémissait en ondes nacrées au soleil. El devenait alors vivant ! 


< O, mon beau voile de dentelle, aujourd hui, c'est jour de grand 


vent, inspire-moi la danse des Fougères aui se bercent dans le souffle 


_des bois, celle des nuages chevauchant dans le ciel des Tempétes, et 
celle de l'Hirondelle au vol miraculeux. Mes girations trépidantes 


fe gonflaient de vent, me soulevant presque de terre, et, émivrés tout 
deux du rythme vertigineux de Pair, nous tourbillonnions jusqu'à 
l'épuisement. OS . pa PA e 

— C'est une fée ou une diablesse — disaient les regardants, et je 
sentais qu’en eux, pour un instant, avaient tressailli les divines cadences 
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de la Grande Nature. Ainsi coulait ma vie et toujours je trouvais un 


gite et de quoi réparer mes forces. 

Un matin, des chants graves de voix profondes, m'attirérent au 
portail d'une haute et austère chapelle, aux flancs d'une colline dé- 
serte. Ravie des ondes de l'orgue et des voix, je m'assis sur les 
marches. Bientôt je me faufilai par l'entre-baillement de la porte et me 
tins cachée derrière un pilier. Je fus frappée par la sévérité mystérieuse 
du lieu. Les vitraux violets ne laissaient passer qu’une lueur endeuillée, 
l'autel de marbre sombre creusait un trou béant; une lourde croix de 
bois noir, toute nue, s’y dressait, immense, implacable: six longs cier- 
ges, brúlaient d’une ‘flamme froide, immobile; point de fleurs. Des 
ombres rigides s’accumulaient dans un coin, et de lá, montait le chant 
sublime. Je me sentis troublée, saisie de peur par ce contraste de té- 
nebres et d'harmonies célestes, et vaguement, je compris que s'ac- 
complissait lá un rite d'initiation. Ce chant arrachait l'âme du gouffre 
noir, la soutenant par l'Harmonie Parfaite, pour Vélever jusqu'aux 
sommets éthérés de la Clarté Pure et Sereine. Oui, il fallait être dans 
ce recoin de ténèbres pour sentir la puissance de cette magie sonore. 
Tout à coup, une note fausse, affreusement discordante, brisa l'en- 
chantement, laissant une angoisse horrible flotter dans l'air. Puis ce 
fut le pesant silence d’un tombeau. Des ombres rigides surgit une om- 
bre plus grande, pointant un doigt inhumain, féroce, vers la porte. Tou- 
tes les ombres tombèrent à genoux; seule, la grande, restant debout, 
prononça froidement, irrévocable. 

— Que celui qui par sa faiblesse troubla l'Harmonie Divine, sorte 
de ce Saint Lieu ! Qu'il médite sur l'Accord et la Discorde ! Sa place 
n est plus ici ! 

Alors, du groupe se détacha une ombre chétive, couverte d'un ca- 
puchon noir, et lentement, la tête courbée, s avança vers la porte. 
Un instant, presque au seuil, elle s'arrêta, se retournant et d'elle 
s éleva un sanglôt : 

— Oh ! mes frères | 

— Sortez : clama la voix au doigt féroce. | 

En cet instant d'hésitation, je me fauflai dehors, inapercue. Pres- 
que. aussitôt Je portail s'ouvrit tout grand et je vis six moines, capu- 
chonnés, tête baissée, rigides, les bras en croix, barrant le chemin du 
retour. Ils étaient plus terrifiants en ce geste implacable que la grande 
croix noire. Lentement le septième, courbé, douloureux, descendit 
les trois marches et s'affaissant sur la dernière. Sans bruit la porte 
se referma et le chant reprit, étouffé mais pur. 
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Instinctivement je m'approchai du malheureux et m'assis à côté 
de lui, troublée de tant de douleur criante et silencieuse. Longtemps 
il resta prostré, la respiration haletante; puis une prière ardente 
s'échappa de ses lèvres : 
= — Mon Dieu, Mon Dieu ! je n’ai pas été jugé digne de rester 


dans la paix de Votre Harmonie Divine, avec mes frères. Je dois la 


chercher ailleurs. Aidez-moi, secourez-moi, ayez pitié de moi : 
— Viens, nous la trouverons ensemble, lui dis-je impulsivement: 


et je vis deux longs veux bleus très lointains, dans un visage jeune, mais _ 


ferme et émacié par les privations. Me voyaital ? Il semblait ne rien 


comprendre. 

— Qu'as-tu dit et qui es-tu ? 

— Je suis Aurore, la danseuse au voile de dentelle. Et toi ? 

— Frère Stellus, le plus jeune moine du monastère de l'Harmonie 
Divine. Je viens d'être chassé pour avoir failli au rite du Parfait 
Accord. 


— Que vas-tu devenir ? Que peux-tu faire > 


— Je ne sais que prier, méditer et chanter ! Mais j je ne peux plus 


chanter, ma voix vient de mourir ! 
— Mais tu peux encore beaucoup ! Ecoute, frère, allons ensemble 


le long des routes. Dans les villages et hameaux tu porteras de l'eau 


de maison en maison, et aussi et surtout la Bonne Parole qui répand 


l'Harmonie, et les prières qui l'attirent. 


— Et toi > - 
-- Comme toujours, je danserai avec mon beau voile de dentelle 


«ut sème jole et beauté là où il passe. I] m'inspire toutes mes danses. 


Regardes, tu comprendras : Voici la danse du « Frisson sur l’eau > 
Celle de la «Libellule»—celle des «Vagues Enchevelées», celle 
du « Croissant de Lune », celle des « Blés Ondulants » et longtemps 
mon heau voile et moi dansámes pour Frère Stellus. jl oubliait sa 


peme. 


ment capter, comme en un filet magique, les moindres gestes rythmi- 
ques qui se meuvent autour de nous pour nous parler de l’Infinie Har- 


monie que nous n 'entendons pas et qui est, pourtant, si près de nous. 


Qui, j'irai avec toi lA ton message muet et éloquent à la fois, je 


_joindrai la Parole Harmonieuse qui guérit, qui console, qui redonne 
Vespoir et je la verserai comme l’eau bienfaisante que je porterai de 


maison en maison. Je la verserai à l’assoiffé, au blessé, au fatigué, de 
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= —Je suis émerveillé, Aurore ! Tous les rythmes harmonieux de la 
Nature passent en tes danses. Avec ton voile si léger, tu sembles vrai- 
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la Longue Route ! Je la verserai à celui qui ne peut se mouvoir et se 
pencher à la fontaine rafraîchissante. Oui, } } iral Porteur d'Eau et du 
Mot Salutaire. Qui, ma place n'est plus ici ! 


Il s'était levé, raffermi, grandi, exalté 
-— Aurore au Voile Merveilleux, c'est un Nouveau Matin pour 


moi. Tu éclaireras mon chemin ! Partons, partons ! Que Plneffable 


et Pure Harmonie soutienne nos deux vies tendues vers le même but. 
Simplement je lui dis en lui tendant la main : 


-—— « Viens, mon frere >. 
— Et, côte. à côte, nous remontámes en silence, dans le soleil. 


l'étroit chemin pierreux qui conduisait à la Grande Route Inconnue. 
À suivre. 


le 


Au Bord du Chemin 


E ME SUIS ASSIS au bord du Chemin et je regardais les 
morts qui passaient. Ce soir-là, le Chemin était encombré. 
Dans quelque pays oriental sévissait la peste, et des milliers 
de personnes se libérajent des chaînes de la vie. 

Íci et lá je voyais une personne qui était au courant de la 
signification du Chemin. o | 

L'une d'elles, une femme de petite taille, les yeux lumineux de 
désir et de regret profond, portant un bébé dans ses-bras, s'arrêta un 
moment, et me parla : | 

—L.es autres ne peuvent pas vous voir comme je vous vois. Prêtre de 

la Reine des Reines, je vous connais bien ! Autrefois, mains en mains 


nous sommes montés ensemble les sept escaliers aux autels de la Lune. 


— La Reine des Reines ? Qui est-elle ? 
— Vous l'avez oublié ? Vous avez oublié Celle aux Cent Noms 
dont nous avons soulevé les vciles ensemble, voile après voile > Vous 


avez oublié la Reine des Reines dont le corps fut la Beauté et les yeux 


furent la Vérité ? Un jour, vous vous rappelerez tout. Adieu. Adieu 
jusqu’à l'avenir inconnu où nous n'aurons plus à prendre ce -Chemin. 
s Un moment ! Où, et quand nous sommes-nous rencontrés ? 
— Quand nos âmes étaient toutes jeunes. 
Elle reprit le Chemin et disparut comme une e ombre sur les rides de 


la mer. 
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La Valeur Occulte des Couleurs 


JR 


FRANCIS ROLT-WHEELER 


VI. - La Biologie de Aura 
ANS LES CLIN IQUES anglaises, américaines et dans 


à certames cliniques allemandes, des travaux suivis ont été fait 
sur l'aura humaine, surtout dans le but de déterminer à quel 
degré une connaissance approfondie de sa structure et des 
couleurs qu elle présente peut servir comme aide à la diagnose mé- 
dicale. À l'Hôpital St. Thomas, de Londres, l'emploi des écrans 
Kilner, construits avec une solution de dicyanine ont été préférés: 
à l'Hôpital Mt. Sinai, à New-York, les expérimentateurs ont employé 
le fluoroscope avec succès; dans une clinique à Strasbourg, les détec- 
teurs Henri Mager ont pris le premier rôle, et ils ont démontré une 
grande sensibilité: à Dresde et à Paris la baguette et la pendule dans 
les mains de personnes ayant le don de la rhabdomancie ont donné des 


résultats remarquables: et de nombreux clairvoyants — en état cons- 


cient ou en transe — ont vu aisément et avec clarté l’aura de maintes 
personnes; ils ont pu déterminer des conditions pathologiques et des 
états de tempérament. 

Des rapports médicaux sur l'aura, de plus de 1.000 personnes 
examinées scientifiquement, ont été éditées. La plupart était naturelle- 
ment des rapports sur des personnes atteintes de diverses maladies et 
les données de l’examen aurique ont été contrôlées par le traitement 
médical qui suivait. Plus de 5.000 cas se trouvent dans la littérature 
psychique sur ce sujet, choisissant seulement les cas qui ont été étudiés 
sérieusement et par des personnes compétentes, Il n'est pas doutsux 
que laura humaine existe, qu’elle est même dans le domaine de la 
vision et que c’est un phénomène strictement biologique et nullement 


rare. Le don de voir laura est plus rare, mais un entraînement le 


facilite énormément, car, au fond, ce don n'est que le pouvoir de 
voir le « Spectre Secondaire >, un spectre qui vient d'être analysé 
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par les procédés optiques, dans lequel par exemple on peut discerner 
un gris lilas, entre le bleu et le rouge, et un gris perlé entre le bleu 
et le vert. En raison du caractère subtil des couleurs de l'aura ce: 
« spectre secondaire » joue un grand rôle. Il est très important de 
noter que l'effet des écrans Kilner est double; d’abord ils facilitent 
la séparation des couleurs de laura, et on emploie des écrans de cou- 
leurs suivantes : 

[°) Rouge carmin, 2°) jaune orange (couleur du jaune d'œuf de 
canard), 3°) jaune clair (la ligne sodium dans le spectre solaire) ,. 
4°) vert de napto!, 5°} bleu de méthylène et 6° violet gentiane. 
Ensuite la solution de dicyanine agit sur les yeux de l'observateur les 
rendant plus sensibles au spectre secondaire. 

_ Nous pouvons renforcer l'étude de laura par une considération: 
des émanations et des vibrations ondulatoires qui sont projetées par le 
corps humain, dans diverses formes et avec divers résultats. Ainsi de 
telles émanations constituent la force principale des guérisseurs; elles: 
permettent à celui-ci d'agir pour empêcher la décomposition, à celui lá 
de háter la croissance d’une fleur ou la maturité d'un fruit: un autre 
peut arréter un pendule; et bien des personnes sont des rhabdoman- 
ciennes (baguettisants ou pendulisantes), exactement parce que leur 
sensibilité aux vibrations leur permet de constater quand ils sont en 
tapport rvthmiques avec d autres vibrations concordantes, soit de 
l'eau, soit des minéraux. Quelques unes possèdent aussi un pouvoir de 
diagnose. Toutefois cette question nous portera trop loin dans notre 
propre sujet, et nous allons considérer Paura dans son caractère pu~ 
rement biologique. 

Faura du corps humain appartient au monde physique. Il consiste 
de trois extensions du corps en couches successives, son apparence est 
celle d'une nébuleuse avec des bords définis ayant normalement 8 à 
10 cm. de largeur pour un homme, et 12 à 16 cm. de largeur pour 
une femme, L'aura est beaucoup plus marquée quand une femme est 
enceinte, et presque également pendant qu'elle nourrit son enfant. 
Mais dans le premier cas, l'agrandissement de laura se remarque au 
dessus du bassin pelvique et Paura montre une protubérance dans le: 
dos: dans le deuxième cas, l'aura est plus fort autour de la poitrine 
avec des régions plus denses au point des seins. 

L'aura des enfants, avant la puberté, est nettement différente de. 
celle d’un adulte, mais la maturité une fois acquise, l'âge de la per- 
sonne ne fait aucune différence. ¡Par contre, l'aura est extrêmement 
susceptible aux états de santé, changeant de forme et de couleur 
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suivant la nature de la maladie; elle est également sensible aux chan» 
gements de tempérament et d'humeur, par exemple A la colére, á la 
pudeur, à la crainte et il est à remarquer que les femmes peuvent par- 
fois changer la couleur de leurs auras volontairement, les hommes 


presque Jamais. 


Nous avons parlé de l'aura comme pr” trois divisions. [l serait 


utile de les définir pour qu'on puisse les distinguer l’une de l’autre, 


Celle qui est à l’intérieur en contact direct avec le corps physique, est 


de couleur sombre mais parfaitement transparente, étant généralement 


de moins de 1/2 cm. de largeur, il suit exactement les contours du 


corps; cette première division de l’aura n'est visible que difficilement, 


mais si on la regarde à travers un écran bleu contre un arïière vlan 


noir ou un arrière plan blanc, il se présente comme une bordure noire 
trés à part de laura extérieure. C'est strictement une émanation de 


vitalité, et les experts médicaux l'appellent (par une phrase peu: 


heureuse) le « double éthérique ». Dans certains cas de maladies 
(surtout les personnes neurasthéniques) le double éthérique se montre 
un 1 peu plus large et si la ligne noire dépasse 3/4 de cm., le diagnos- 
ze est défavorable. Si le « double éthérique » est examiné par un 
écran carmin contre un arrière plan blanc, il se montre comme une 
ligne rose autour du corps, rayée par une infinité de fines lignes à 
angle droit du corps. 
L'aura intérieure est directement en dehors de cette ligne aurique 
appelée le « double éthérique » et elle est définitivement attachée à 
ce dernier, cela à un tel degré qu'il est parfois difficile d’être sûr que 


l'aura n'est pas en contact avec le corps. Le degré de largeur de cette 


aura intérieure est de 2 cm. marqué très nettement par les lignes hori- 
zontales ou des striations, arrangées de la forme de faisceaux, dans un 
examen minutieux et suiv1,1l devient évident que ces lignes sont compo- 
sées de granules excessivement petites.La plupart des examens détaillés 
ont été faits avec des modèles accoutumées à poser nues, car la pudeur 
crée des variations et des instabilités auriques qui rend difficile un 
examen d'une ou de deux heures. 

La couleur normale pour l'aura de personnes d'intelligence et de 
culture est un bon bleu clair, le bleu de la fumée indique des per- 


sonnes d une intelligence moyenne ét d'un caractère indécis, le bleu- 
gris et même le gris pour les personnes de développement mental infé- 


rieur, et gris-brun pour les races primitives ou les personnes de men- 


talité arriérée. Notons aussi que des « rayons » de diverses couleurs 
peuvent se projeter de cette aura intérieure, à travers laura extérieure, 
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parfois à cause al un état de santé, la projection aurique venant aussi 
d'une émotion, ou même par l’action de la volonté. Nous parlerons de 
ces changements de couleurs, subits et brillants dans un article suivant 
de cette série. 


l'aura extérieure commence au bord de aura intérieure, 
et la ligne de division est habituellement clairement marquée, suffi- 
samment claire pour servir comme base de diagnose. Sa limite exté- 
rieure n est pas si facile à voir, bien que, dans la plupart des cas, on 
peut déterminer approximativement le bord. Avec 9 ou 10 pour cent 
des personnes examinées dans les cliniques, une extension aurique éva- 
sive se trouve en dehors de l'aura extérieure et ceci est appelé «l'ultra 
aura >. don extension ne peut pas être déterminée nettement par les 
écrans Kilner, le fluoroscope, ni les détecteurs Mager, mais les clair- 
voyants donnent souvent des descriptions de cet « ultra-aura > qui 
possède des dimensions très grandes. 1l est probable qu'une trop 
grande visibilité de l'ultra-aura indique une perte de vitalité car cette 
forme aurique est plus forte dans le cas des personnes affaiblies par 
une maladie chronique. La couleur de l'aura extérieure est vert-bleu 
vif, bleu lumineux, bleu ardoise pâle, bleu gris, gris clair, vert gris 
et bleu et blanc en nuances confuses. L'Ultra-Aura est temté de toutes 
les couleurs de l’arc-en-ciel, mais d une transparence et subtilité ex- 
trême, et il est rare que l'Ultra-Aura donne l'impression d'une cou- 
leur vive. 

Sans parler, pour le moment, des auras qui possèdent des couleurs 
extraordinaires à cause d une émotion subite, une expérimentation sul- 
vie a prouvé définitivement que les femmes qui peuvent changer la 
couleur de leur aura à volonté, ne peuvent le faire que pour quelques 
minutes seulement. ll semble facile de donner à l'aura la couleur de 
vert clair, ou bleu foncé. Quelques personnes examinées ont pu chan- 
cer la couleur de laura d'un côté et non pas à l’autre, mais cette ca. 
loration est très instable. Avec quelques sujets tres sensibles, et d'une 
mentalité élevée, une aura violacée peut être produite volontairement 
dans l'aura extérieure, mais celles-ci n'arrivent pas à produire aucune 
teinte rougeâtre; celles qui peuvent produire le rouge (en s'imaginant 
en colère) n'arrivent jamais à donner à leurs auras la couleur violette. 
Le jaune clair semble la couleur la plus difficile à atteindre, et elle 
n est que rarement stable. (Nous parlerons plus tard des raisons oc- 
cultes de ces phénomènes). Il est à remarquer que les tâches jaunes 
dans une aura indiquent une partie du corps où se trouve une condition 
pathologique (et où la protection est nécessaire) et si la couleur est ocre, 
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la condition du malade est probablement chronique et grave. 

Il est incontestable que l'aura appartient au domame physique, 
pour la raison qu'il peut subir des changements brusques dans les ma- 
ladies aigues et des conditions permanentes, dans les ma- 


ladies chroniques; c'est un phénomène constant et prouvé par le fait 


que dans une longue série de cas de la même maladie, les auras des 
dites malades seront toujours marquées par les mêmes déformations. 
Il est également certain que l’aura est en rapport avec la mentalité, non 
seulement parce que la couleur passe de brun au gris, et du gris au 
bleu, suivant l'intelligence et développement mental du sujet, mais 
aussi parce que l'aura peut étre traversé par des rayons de couleurs, 
vivides et étranges, suivant le choc d'une émotion, Finalement il est 
certain que laura obéit aussi aux lois spirituelles car même la volonté 
ne permettra pas au sujet de donner à son aura une nuance de couleur 
qui n est pas en harmonie avec son âme. 

Les expériencés très exactes avec les aimants, les machines élec- 
triques statiques et dynamiques, et les minéraux radio-actifs ont défi- 
nitivement démontrés que l'aura est un phénomène qui n'est ni mag” 
nétique, ni électro-magnétique, ni radio-actif, mais strictement vital; 
que sa réponse est en rapport avec les ondes courtes et d'une fré- 
quence excessivement hautes, qui appartiennent aux rayons cosmiques 
~ peut-être la source de toute vie. J] est fort probable que l'étude 
poursuivie de la nature de laura et des vibrations auxquelles elle ré- 
ponde, ‘le tout contrôlé par des procédés scientifiques et médicaux, 
nous permettrons d'établir les rapports entre l'être humain et le cos- 


mos, en état de santé ou maladif, et de là, à déterminer harmonis 


nécessaire pour établir la. guérison. Toutefois, étude des auras ne 
doit pas s'arrêter aux conditions établies par les procédés mécaniques, 
car l'appui des personnes douées de la vraie clairvoyance est d'une 
erande valeur, et la thérapeutique occulte basée sur Paura pourra 
être ajoutée. avec profit à la thérapeutique officielle. 


(A suivre.) 


Il faut savoir discerner entre la science qui ajoute seulement à 


_ l'orgueil de l’homme, et cette autre science qui, sœur de la prière, 


ne met sous les yeux de la créature des vérités nouvelles que pour 
en faire hommage : à celui de qui elle les tient. 
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Le Christ Cosmique : et Je Mythe Solaire 
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Le Docteur F. HOMER CURTISS 


(Directeur : L'Ordre des Mystiques Chrétiens (The Order of Christian 


Mrvyatics, Washington, Etats-Unis) 
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OUTES LES GRANDES RELIGIONS du monde 
sont fondées sur. une manifestation d'un Porteur de la Lu- 
mière, dont la vie interprète les évènements du Grand Mythe 
Solaire.. Néanmoins. il faut bien se rendre compte qu'on ne 
doit pas regarder la vie de Jésus et d'autres grands Sauveurs de lhu- 
manité, comme des personnifications des phénomènes naturels qui ac- 
compagnent le cycle Solaire de l'année. Le cycle Solaire et la Vie d'un 
Rédempteur sont les manifestations d'une même loi Universelle -— la 
loi de la manifestation Cyclique. Autrement dit, de même manière 
que le Soleil est le Porteur de Lumière et la concentration de la vie 
Cosmique pour la vie matérielle de l'Univers, de même le Christ est 
Porteur de Lumière et la concentration de la vie spirituelle Cosmique 
pour la vie spirituelle de l'humanité. | 

Y est utile de présenter quelques données purement astronomiques 
des évènemnts qui constituent le cycle annuel du Soleil à travers les 
douze signes du zodiaque, pour que le lecteur puisse comparer lui- 
même quelques incidents bien connus de la vie du Christ. Nous pour- 
rons peut-être plus tard, analyser en détail l'interprétation cosmique 
de chaque évènement de la vie du Sauveur. 

On pourrait dire que le Soleil est «né » pour Le. ee de 
l’année, directement après avoir atteint le point le plus bas de- son 
cycle annuel (nous parlons naturellement, pour l’Hémisphère Nord), 
c’est-à-dire au solstice de l'hiver. Il tourne de lá vers l’hémisphère 
Nord, d’où son retour ramènera le printemps, la lumière, la chaleur et 
la vie. Cette « naissance » a lieu lorsque le Soleil se trouve dans le 
signe du Capricorne, la Chévre Marine (dont le symbole animal lie les 
deux éléments terrestres, terre et eau) ce qui symbolise la force géné- 
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ratrice de la Nature et indique la pop ou la génese des formes. 
H s'en suit que le solstice d'hiver (1) est le commencement d'un nou- 


veau cycle du Soleil et qu'il ressuscite au moment oú il sort du 


Nadir (souvent appelé la « caverne » ou la « grotte » ). Le signe 
du Capricorne régit les bétes de sommes et les écuries (2), et c'est 
pour cette raison que tous les grands Porteurs de Lumière ont eu une 
origine simple; dans la plupart des cas, ils sont nés dans une écurie 
en, présence d’un bœuf, d’un âne et d'une chèvre, et mis dans une 
crêche. | 
- Au moment de cette « naissance », le signe zodiacal de la Vierge 
s éleve exactement sur l'horizon à l'Est — le Point Ascendant. Dans 
les traditions universelles, tous les Dieux Solaires et tous les Porteurs 
de la Lumière Divine sont nés d’une Vierge. Presque sans exception, 
toutes les Méres des Sauveurs portent des noms qui suggèrent la mer 
ou « l'Océan de Amour Divin » : Mala, Maria, Meirs, Mirzan, 
Myrrh, Mary etc... (et les anciens croyaient que le Soleil passait pen- 
dant la nuit dans un océan profond sous la Terre.) Presque tous les 
Peres ont été des artisans, sculpteurs, forgerons ou menulslers, ce qui 
indique l'aspect créateur ou formatif de la Volonté Divine, et la force 
paternelle dans la Divinité. | 

Le Soleil est donc né de la Vierge, mais sans père, sauf par la 
puissance du Tres Haut (la voûte du ciel) qui te couvrira de son om- 
bre», bien que la mère reste Vierge. Dans presque toutes les traditions 
cette nalésance a lieu pendant que la Vierge est en voyage, ce qui 
indique le mouvement du cercle du zodiaque. (Nous prions le lecteur 
de ne pas oublier que ces correspondances ne diminuent en aucun sens 
la précieuse signification des évènements de la Vie du Christ, mais 


qu’elles démontrent avec quelle fidélité sa vie miroitait les grandes 


vérités cosmiques.) . 


nn: s'élèvent t de l'Est et voyagent vers l'Ouest jusqu’au point d'où 


ay 1. est oi de noter qu od la période des calendriers astrono- 
miques, et des télescopes, quand l’œil nu était le seul moyen d ‘observation, le 


Les trois étoiles de la ceinture d'Orion (1) appellées les Trois Rois 


25 décembre est la première date sur laquelle il est possible de déterminer 


que les jours commencent à s Agr andir, et il est clair que la « nalssance » du 
Soleil commencera à minuit. T! faut noter aussi, que Sirius, | ’étoile la plus 
brillante du ciel, était exactement sur le méridien à minuit le 25 décembre. 


(2) Le Bélier, ni le Taureau ne sont des bêtes de somme. Bien au contraire, 


n . 
+. 


étant des animaux de sacrifier, ils avajent un honneur spéciai, — 

(1) Delta, Eta et Zeta Orionis sont appelées Gaspard, Melchior et Baltha- 
zar dans les traditions populaires, et leur fête celle des Trois Rois, est célé- 
brée le 6 janvier. — F. R.-W., | 
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les applications lui-même. 


la grâce radiante. 


a PEN LUN 


elles verraient l'étoile Arcturus(2) se lever au-dessus de la crêche de To 
dans la constellation de Bootes. Ceci nous conduit aussi A la Vierge 
(qui tient un épi de blé dans sa main) qui régit Béthléem « la Maison 


du Pain». De la même manière la naissance de tous les Porteurs de 


lumière est annoncée par l'apparition d'une grande étoile, et en cha- 
que cas ces Sauveurs de l'humanité sont accueillis par des sages qui 
viennent de loin et qui leur apportent des cadeaux. 

- Avec le lever de la constellation du Dragon, aussi appelée Hérode, 
la constellation du Bélier — l’agneau mâle — s'enfuit vers 1'Ouest et 
disparait sous l'horizon vers l'Egypte ou la terre des Ténèbres; le 
Dragon (ou Hérode) en poursuite semble avaler les étoiles dans son 
avance rapide (3). Dans les traditions, tous les Porteurs de Lumière 
s'enfuient et sont poursuivis par un tyran, mais jamais l'enfant n’est 
attrapé, en revanche le tyran Hérode commande un massacre d’in- 


nocents quand les étoiles pâlissent et disparaissent à l’aube. 


Le Soleil, après avoir terminé son voyage à travers les 30 degrés 
du signe du Capri corne entre dans le signe du Verseau, celui du Bap- 


téme. Íl est à remarquer que la Voie Lactée correspond à la rivière du 
Jourdain et qu'au baptême la constellation Cygnus, le Cygne, parfois 
appelée la colombe céleste, se présente dans la Voie Lactée. Nous 


trouvons aussi que les Dieux Solaires, et les Sauveurs d' Humanité, | 
dont la vie est une manifestation révélatrice de la vie cosmique recol- 
vent tous le baptême à l’âge mystique de 30 ans, et le plus souvent 


l'Esprit Divin descend sous la forme di une colombe pour signifier leur 


acceptation. 


Dans le prochain et dernier article de cette petite série, nous trai- 
terons du choix des disciples et quelques incidents de la Passion, mais 
seulement d'une façon brève pour permettre a au lecteur d approfondir 


Á sutore, 


La grâce peut être obtenue par le désir de vérité, par la sincérité 


de l'esprit, par la pureté du cœur. La grâce divine réside toujours 


dans l’être harmonisé. Toutes possibilités peuvent s'accomplir - avec 


-[çvaracharya iiaii E 


MATA RA TEA VEA 


(2) 1 L*étoile la plus brillante des constellations du Non. 
(3) La Constellation de Dragon, entourant le dead semble t tourner vite. 
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La Magie, l'Éspérance du Monde 


ISRAEL REGARDIE (1) 


(Ce deuxième livre du grand Cabbaliste ost une œuvre unique, non seule- 
ment pour l information qui s’y trouve et dont une grande partie est difficile 
à trouver si non introuvable, mais aussi et surtout pour la nouveauté de ses 
conceptions, pour la balance et justesse de son interprétation de l’Arbre 
de la Vie et pour une présentation de la philosophie de la Magie qui fait le 
plus grand honneur à l’auteur et qui servira à toujours comme une définition 
digne et probe. Nous traduisons queïques paragraphes du livre pour don- 
ner à nos lecteurs une idée de son caractère, espérant que tout étudiant de 
l*oceultisme ayant une connaissance de la langue ang'aise ne manquera pas 
de se procurer et d'étudier ce livre, et d’adopter pour les siens ses hauts 


principes). | 
NE INCOMPREHENSION EXTRAORDINAIRE 
sest accrue autour de la Magie, depuis plusieurs siècles, 
ayant son origine dans l'ignorance devenue presque totale 
sur le sujet de la Théurgie Divine... Dans l'opinion publique, 
la di est obscure, inefficace et pleine d' ambiguité. Il ne serait pas 
possible d’avoir une plus grande incompréhension. La Magie — je 


l’affirme avec la plus grande insistance — est essentiellement et néces- 


sairement lucide. Elle est définitive, elle est singuliérement précise. 
Aucune forinule vague, aucun rite confus ne peut entrer dans sa sphère 
exacte; sa façon d'agir est claire comme le cristal, coupant comme une 
lame, spécialisé pour E expérimentation pratique. Le système est scien- 


tifique dans le plus stricte sens du mot; et chaque élément se prête 


à la vérification et la démonstration... 


Dans la philosophie traditionnelle des em dou A est 


un centre autonome de la conscience individuelle, de l’énergie et de la 
volonté. Bref, il est une áme. Semblable á une étoile lumineuse en elle- 
méme, cette áme se meut dans les cieux, seule, et sans autre distrac- 
tion de son orbite sauf par quelque attirance d'autres âmes. 

De nos jours le monde manque de vrai espoir, et l'humanité est 
triste et découragée, ceci en raison de ce que nous avons oublié-les 


forces dynamiques qui nous lient à | Univers, nous avons négligé de 


(D « The Tree of Life », A Study in Magic, Israel Regardie 1932; « A 


Garden of Pomegranates » an Outline of the Qabalah, Israel Regardie, 1931, 
Editeurs : Rider et Cie, Paternoster Row, London, Angleterre. | 
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développer nos volontés spirituelle, nous nous sommes séparés des 
hiérarchies célestes, et maintenant trahi par un matérialisme sordide... 
L'âme vivante crie aux morts pour le secours: la créature sans vraie 
foi fait ses prières à un Dieu silencieux... Rien ne nous répond. Notre 
rédemption ne nous viendra que par nous-mêmes, elle est acquise par 
l'âme au moyen de la douleur et du travail. 

Comment retrouverons-nous le lien à la conscience intérieur qui 
dort dans les profondeurs de notre âme ? En quelle façon pouvons 
nous rétablir le contact de notre âme dans son véhicule éphémère 
avec les Etres éternellement réels des Hiérarchies Célestes ? Quelle 
est la Voie qui nous conduit à notre développement personnel et qui 
nous conduira finalement à la solution des problèmes qui harassent 
l'humanité ?.... | 

« En bas, comme en haut ». Toutes choses sur cette Terre pos- 
sèdent leurs prototypes spirituels, et tous les êtres sur terre miroitent 
les dieux. Plus l'émanation se trouve éloignée de sa source, plus elle 
devient faible et pâle. Les Dieux, ou les Essences Universelles, se 
révèlent avec la plus grande luminosité en Ain (Infini) et ils réve- 
lent l'Ain. Dans leurs eidolons, les dieux inférieurs, cette luminosité 
devient voilée, et l'expression n'est plus claire. Dans l’homme, qui n’est 
que l'ombre de l’image des dieux, la splendeur n’y est plus. Comme 
la chaleur diminue d'intensité en proportion de ce que nous nous 
éloignons de la flamme, ainsi l'homme s'amoindrit en s'éloignant des 
Dieux. Par son oubli, il se détruit lui-même. 

Le chemin du retour n'est jamais barré. Les rapports entre la vie 
humaine, les dix Séphiroth de 1'Arbre de la Vie et les liens occultes 
entre les dieux, les hommes et les nombres expliquent l'efficacité des 
symboles magiques et nous révèlent les vraies bases de la T'héurgie. 
les symboles et les véritables sceaux talismaniques portent des indi- 
ces profonds de ces liens réels, et chaque symbole est invariablement 
en rapport avec les Intelligences spirituelles, ou les Entités célestes. 
Par la loi de la « Doctrine des Signatures » chaque phénomène est 
en connexion permanente à son noumène idéal, ce qui assure le pou- 


voir et la force des rites Théurgiques. 


Le vrai but de la magie est donc le retour de l'homme aux dieux, 
c'est l'union de la conscience individuelle pendant la vie avec la Vie 
infiniment plus vaste des Essences ¡Universelles, c'est la participation 
humaine dans l’œuvre des Dieux qui sont les sources éternelles de la 
lumière, de la vie, et de l'amour profond. C'est ainsi, seulement, 
que l'être humain trouvera la liberté et l'illumination de l'esprit, 
qu'il gagnera le pouvoir de comprendre la majesté et la beauté de 
la Vie dans toute sa plénitude. 
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Les Grands Cycles Mondiaux 


(suivant l'enseignement occulte et astrologique Hindou) 
LAURIE PRATT 
HI. - Les Vingt-Quatre Tatwas de la Création 


les Hindous en 24 Tatwas, ou les principes de la Création: 

l°, le Soi, ou Ego (Ahamkar) ; 2°, le Coeur, ou le magné- 
tisme universelle (Chittwa) ; 3°, l’Intelligence (Buddhi) ; 
4°, la Mentalité (Manas) ; 5°, à 19°, les cinq types de l'électricité 
(Pancha-Tatwa), chacun avec trois formes de manifestation; et 20° 
à 24", les cinq espèces de matière (Bhoota) du monde physique. Ces 
24 divisions se retrouvent dans la Sainte Bible sous la forme des 24 
Vieillards autour du Trône, ou les 24 principes primordiaux. 

Les cinq types d'électricité se manifestent de trois façons par les 
trois Gunas : le positif, le négatif et l’actif. Ces Gunas sont les qualités 
qui opèrent directement sur tous les principes de la Création. 

Les cinq attributs des électricités appartenant au groupe positif, sont 
les cinq modes des sensations abstraites, la vision, l’ouie, l'odorat, le 
goût et le toucher. La Mentalité dirige ces sens (/nana-Indriva) dans 
le domaine de la conscience. 

Les cinq attributs actifs ou neutralisants constituent les cinq pou- 
voirs. corporéels de l’homme : l'articulation, le mouvement, la généra- 
tion, l'absorption, et l’excrétion. Ces pouvoirs (Karma-[ndriya) sont 


dirigés par la Vitalité (Pran) . 


Les cinq attributs négatifs, à cause de leur force de résistance, pro- 


duisent les objets des sens abstraits : principe de la forme et de la 


couleur, principe du son, de l odorat, de la fluidité, du goût, et du 
toucher. 

Ces quinze manifestations électriques, auxquels doivent être ajou- 
tés les deux pôles magnétiques de l'Intelligence et de la Mentalité, 
constituent le Linga-Sharir ou le corps matériel extrêmement subtil 
de Pürush ou l'Esprit. En suivant de plus près l'étymologie de ces 
mots nous verrons clairement les vastes connaissances scientifiques 
(bien au delà des hommes de science de notre ère) que posséderent les 
sages anciens qui ont pu classifier en tel détail tous les procédés de la 


création. | he... E ars as 


ne mn 


ES POUVOIRS de Maya ou Illusion, ont été divisés par 
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Les cinq Bhoota, ou espèces de L matière, peuvent être classifiés 
ainsi : 1? ° Akash (aussi Byoma) , le fluide subtil et électrique de l’uni- 
vers, le véhicule de la lumière et du son; le symbole géométrique de 


sa vibration est un cercle avec plusieurs points y inclus. 2° W ayu, le 
principe de Pair et des gaz, ayant l'expansion, la contraction, et la 


pression pour son travail; le symbole géométrique est la spirale. 
3° Tej, l'énergie du magnétisme, de la chaleur et de la lumière, elle 
régit la couleur et la forme; le symbole géométrique est le triangle et 
le cône. 4° Apa, le principe de la fluidité, régit le goût et toutes 
choses liquides; le symbole géométrique est un demi-cercle ou une 
ondulation. 5° Prithwi, le principe de la solidarité, régit l'odorat et 
la terre; le symbole. géométrique est une succession d angles. 

Ces 24 Tatwas, les principes créateurs de la Nature, forment en- 


semble le Maya, et les illusions du Maya doivent être connues et vain- 


cues par l'homme pendant son progrès à travers le cycle des quatre 
Ages Mondiaux, et après — si son destin le permet — il peut passer 
à la cinguième sphère spirituelle, au delà de toute idée terrestre et au 
delà des limitations des cycles. 

Dans les versets 6-8, du cinquième chapitre de l’ Apocalypse, les 
quatre pouvoirs du Maya sont comparés aux quatre Etres Vivants; les 


24 Tatwas ou principes créateurs aux 24 Vieillards; l'homme rendu 


parfait, renaît de la tombe de son Etre Inférieur, à l'agneau immolé 
et ressuscité; les 7 Esprits de Dieu, au sept sphères de l'Univers à 
travers lesquels l'homme doit passer dans son voyage spirituel de 


J'humanité à la divinité: et les mystères de la Nature dans l'état de 


Maÿa, au Livre scellé de quatre sceaux. 

La purification du corps matériel se fait par la connaissance du 
monde et de la Nature;la purification du corps électrique est atteint par 
l'austérité religieuse qui permet un équilibre parfait dans la Joie et 
dans la détresse: et la purification du corps magnétique arrive par la 
régularisation de la respiration de telle sorte qu'on s'immisce dans le 


courant de Pranava, ou la Vie Universelle, en rythme ¿ avec Aum, la 


vibration créatrice. 
[L opportunité pour atteindre ces différentes étapes vers la complète 


réalisation de soi-même, arrive normalement à Phomme pendant son 
voyage à travers des différents Yugas et l’état de l'humanité indique 


le Yuga ou l’Ages par lesquels il passe. 


Toutefois, ces Ages ont aussi leur influence caractéristique sur le cy- 


o cle individuel] de chaque homme. Ainsi, la période de l’enfance,quand 


l'individu est faible au physique et que sa mentalité n "est pas dévelop- 


pée, est en correspondance avec l’Age de Fer (Kali Yuga), quand 


l'homme est encore dépendant de la Nature, l'épanouissement de la 
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raison et l’idéalisme ardent de l'adolescence correspond à l’ Age de 
Bronze (Dwapara Yuga) dans le cycle de la vie d’une personne. Les 
pouvoirs múris et la mentalité développant la maturité, peuvent être 
comparés à l’Age d'Argent (Treta Yuga). La sagesse et la compré- 
hension, les dons qui viennent surtout dans les années de la vieillesse 
se trouvent en harmonie avec | Age d'Or (Staya Yuga). 

C'est ainsi que celui qui est vainqueur des quatre Illusions du Maya 
est véritablement dans l Age d'Or de son cycle individuel, bien qu'il 
est possible qu'il vit dans l’ Age de Fer, l’Age de Bronze ou 1'Age 
d'Argent du monde (le lecteur ne doit pas oublier que les Hindous 
emploient ces termes pour les étapes spirituelles et non archéologi- 
ques). Dans tel cas, un homme qui est personnellement dans un Age 
supérieur à celui de l’ Age mondial dans lequel il vit, semble être un 


Sauveur du Monde, en raison de son exemple. Jésus de Nazareth, qui. 


est devenu un Christ, vivait dans l’Age de Fer d’un cyclé mondial, 
mais lui-même avait dépassé la quatrième sphère (Maha Loka — la 
Porte) qui correspond à l'Age d'Or, et il avait déjà atteinf la cin- 


quième sphère (Jana Loka), qui appartient au < Fils de Dieu ». 
À suivre. 
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Le dogme et l'autorité ont toujours été la malédiction de l'huma- 
nité, le grand éteignoir de la lumière et de la vérité. 
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- La vérité ne se fait connaître qu'à ceux ‘qui la désirent, la cher- 
FR et font de sérieux efforts pour la trouver. 


Henri DURVILLE 
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Rentre jusqu'au fond de soi-même, c'est toute la. religion. Mettre 
son mol Inférieur et supérieur en harmonie avec le Moi universel, 


c'est toute la sagesse. 


Quand ¡e relis un livre « que ja lu, c 'est un ancien ami que je 


revois. 
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de la rhabdomancie est rapidement esquissé, la natur 


Notre Rayon de Livres 


Histoire et Doctrines des Rose-Croix 


SEDIR 


Bibiiothèque des Amitiés Spirituelles, Bihorel (S. L - 30 frs.) 


ES ROSE-CROIX ! Ces deux syllabes possèdent une influence 
presque magique. Nulle personne, qu’elle soit amateur des seien- 
ces occultes ou profanes, ne s'arréte avec autant d'intérêt à 
ces mots « Rose - Croix >» ; et, dans toute l’histoire 
des fraternités mystiques, c’est la seule qui ait échapué à la eri- 
tique et au soupçon. Dans son très beau livre sur le sujet, Sédir recueille les 
pensées les plus accentuées de tous les auteurs qui ont eu le droit initiatique 
de parler sur ce sujet mystérieux et profond, et cet ouvrage érudit contient 
des passages et des références de très grande vaïeur, difficiles à trouver ail- 
leurs. Pour Sédir, la vraie Rose-Croix est un état d’Âme, une confraternité 


mystique et invisible, et, bien que de temps en temps des groupements de 


mystiques $e soient constitués,ayant une connaissance splrituelle,des doctrines 
et une perception claire de son symbolisme. Ces confréries de ra lumière ne 
faisaient pas une lignée successive, et « l’Ordre de la Rose-Croix », comme 
< L'Eglise du San Graal » ne trouve sa vie véritable que dans le domaine de 
l'Esprit. L'auteur insiste sur le point qu'aucune fraternité actuellement 
existante n’est de la « vraie Rose-Croix », et pent-être que ceci est exact, mais 
ce n’est pas à dire qu'il n’y a pas des personnes Rose-Croix dans les confré- 
ries de nos jours, vu que la vraie initiation est spirituelle. Et 1l est loin d’êtr 
prouvé qu'il n’existe pas, comme il a existé depuis des âges inconnus, 21 plus 
1 Initiés vivants, (22 en tout), qui forment le noyau de tout enseignement 

mystique et occulte, et dont la « Rose-Croix > n’est qu’un de leurs noms. 

Ce problème est captivant, et ce livre de Sédir prend une piace de la plus 


haute importance dans la littérature du sujet. 
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o Ondes et Radiations Humaines 
Dr. SAVOIRE et Mme CHANTEREINE 


Imprimerie Boem, Sirasboura - L frs. 


Ce livre du Docteur Savoire, écrit en collaboration avee Mme Chantereine, 
ata et psychique sensible, présente les résultats de quelques expé- 
riences biologiques sur la nature des radiations qui émanent de l’homme, 
d’autres êtres vivants, et même des substances dites « inertes ». Le champ 
e des vibrations électro- 


magnétiques de *’homme est analysé avec détail, et la partie la plus intéres- 
ante du livre est celle dans laquelle l’auteur indique la possibilité de déter- 


miner la nature d’un parasite qui est la cause d’une maladie obseure. Quelques 


remarques sur les syntonisateurs colorés, suivant les travaux de Mager, 
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Kilner et autres — corroborées par quelques expériences faites avee Mme 
Chantereine — semblent permettre la détermination d’une minéralisation 
excessive ou insuffisante dans l'organisme. Cette brochure ne manque pas de 


suggestions très avancées, mais la marche de la radio-physique sera ferme et 
digne si les expérimentateurs la traite si clairement et avec autant de ju- 
gement que nous trouvons dans ce petit livre. Nous espérons lire de la plume 


du Docteur Savoire un exposé plus étendu sur ce sujet en général, et surtout 
sur les rapports entre les divers systèmes vibratoires du corps humain et la 
foree cosmique. C’est justement lá que se trouve le plus grand champ à ex- 
plorer, car c'est dans les origines qu’on trouve les bases essentielles pour le 


progrès. 


A ceux qui cherchent, à ceux qui luttent, à ceux qui souffrent 


Recueil par RAOUL MONTANDON 
Editions Leymarle, Paris - 12 frs. 

Ce petit livre de pensées, méditations et enseignements, sur « La Vie In- 
térieure », « Sacrifice », « Service », « Fraternité », « Sagesse », « Souffran- 
ce », « Karma >, etc..., possède son intérêt spécial dans le fait que la plupart 
des citations viennent des auteurs récents, René Kopp, Sédir, Le Leu, Fi- 


guière, Durville, Besant, Lancelin, Luce, Ripert, Santo-Liquido, Chevrenil, 
Krafft, etc... Le jugement est fin et le petit livre servira admirablement pour 


un livre de chevet. 


Les A ubes de l'Humanité 
LOUIS HOYACK 


Martes w Riviere, Paris - 20 frs. 


Il n’est pas toujours nécessaire d’être d'accord avec Mons. Hoyack pour 
trouver un grand intérêt dans ses livres. Dans le volume devant nous, son 


‘analyse de la condition du monde avant Abraham, à l’époque d’Abraham, à 


celle de Moise, de Zoroastre, de Boudda, Jésus-Christ, Mohammed, et depuis 


le prophète d’Islam, cela devient de la vraie histoire, eongue avec l’idée dé- 
finitive de présenter les différentes périodes d’une manière successive, et 


d'éviter l'erreur de traiter chaque pays et chaque civilisation comme une en- 
tité en elle-même. Le travail est tout à fait intéressant, bien que le lecteur 
trouvera, de temps en temps, des argumentations qu'il n’avalera pas d'un 
seul trait. Mais dire que le Rénovateur de l’avenir doit venir du sein de PIs- 
lam, parce que « Mohammed a continué l’œuvre du Christ » — ee que le 
Prophète n’a nullement fait,et qu'il n’avait pas même la prétention de le faire 
— et que ce Rénovateur, qui dépassera le Christ et Mohammed est Murshid 
Inayat Khan, fondateur du Groupe Occidental et rappelé en Orient par ses 
Supérieurs dans le Mouvement Soufi — eh. bien, Mons. Hoyaek nous exeusera 
de mettre un point d'interrogation. li est même dommage que l’auteur ait 
trouvé nécessaire d’expliquer la nature de ses propres croyances en quelques 
pages à la fin d’un livre d "histoire. | 
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PRÉDICTIONS RÉ ALISÉES (sur He) 


“Bien qu "au moment où nous l'avons écrit, le dollar n avaít pas de 
cotation, nous avons dit : « Les indices pour le mois prochain sont fa- 
vorables, et le Dollar aura plus de fermeté qu'on aurait pu l'espérer. 
C était exactement ainsi. Personne dans le monde financier n'avait 


pensé voir le Dollar maintenir sa position après la fermeture forcée 

des banques américaines, ét pourtant sa valeur restait intacte. Nous 
+: - s. . A E s 9 i 

avons dil « es valeurs italiennes fléchiront sérieusement ». Cette 


prédiction fut vraie aussi, mais l'alliance entre l Angleterre et l'Jilie 


est venue a temps pour sauver une situation qui aurait pu devenir cri 


tique, La Lire et le Franc Suisse baissaient, mais légèrement. 

Pour la France, nous avons dit : Grande anxiété à cause des allian- 
ces en Europe Centrale. — La décision d'Hitler de refaire une al. 
lance offenswe et défensive avec l Autriche et la Hongrie, menacant 

amédiatement, la Pologne, la Petite Entente et la France. devenait 
un point tres aigu pendant le mois. Nous avons aussi dit : « Mort en 
j'rance d un étrange: mondialement connu ». Au commencement de 
la lunaison, le Grand Duc Alexandre de Russie mourait à Nice. 

Il est frappant de voir avec quelle exactitude cette visite du premier 
de l Angleterre en ltalie avait été prévue dans les indications astro» 
logiques. Pour l’ftalie, nous avons dit : Alliances et traités avec plu- 
sieurs puissances. En tout, quatre traités ont été signés par l'Italie 
pendant le mots. 

Mais de touíes les prédictions, celles qui ont été les plus exactes se 


trouvent dans le long paragraphe sur les Etats-Unis (page 34), disant 


que la « régularisation de ce problème agricole sera résolu par une in- 
flation rigidement contrôlée. Rien n'a été plus frappant que l'énergie 


du Président Roosevelt et l’activité du Congrès, pendant le mois de 


Mars. Les prix du blé, du mais, du coton, du bétail, montaient en 
quelques jours à un tel point que le problème agricole était soulagé de 


suite. Le Congrès travaillait avec une vitesse vertigineuse. Une me- 
sure d'urgence qui permet aux fermiers d'emprunter du gouverne- 
ment assez & argent pour payer l'intérêt sur une hypothèque ou mê- 
-me des dettes commerciales, sur la base de la régularisation du terrain 


ensemencé. Le gouvernement donne une garantie de maintenir le prix 


des produits agricoles à la condition que tous les fermiers sèment le 
30 pour cent de moins que l'année passée. Un cultivateur qui dépasse 


celte production n'aura que peu d'opportunités de vendre ses produits, 


et ne profitera pas du soutien du Gouvernement. 


Une dizaine d’autres prédictions importantes ont été réalisées pen- 
dant le mois, mais la place manque pour les détailler. : 
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Astrologie N atonale et internatioiais 
| Nouvelle Lune, le 34 Avril, a G n. 39 m. le soi, Green vr És la 
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Pour des indications antérieures á la date de la lunaison, voir le numéro 
de « L’Astrosophie » de Mars. 1933. 


er ARACTERISTIQUES GENERALES DE LA LU- 
m NAISON. — Pour la première fois depuis longtemps, il est 
possible de parler d'une lunaison franchement favorable. 
Bien que ces prédictions soient faites à un moment très trou- 


N 


blé, avec l'Allemagne menaçante, deux guerres actives dans l Amé- 


rique du Sud, la Chine qui essaie de prendre sa revanche sur le Japon, 
l Autriche qui se met avec la Prusse pour reprendre le Corridor de 
Dantzig, néanmoins la lunaison pour Avril-Mai déclare nettement 
qu'il n'y aura pas de grande guerre et que le mois verra un retour 
à la diplomatie amicale. Pour l'Ouest de l’Europe la lunaison se 
trouve dans le Taureau dans la Maison des Affaires Etrangères, en 
conjonction avec Vénus, cette dernière planète étant en dignité dans 
ce signe. Le Soleil, la Lune et Vénus, sont tous en trigone avec 
Mars, Neptune et Jupiter dans le signe de la Vierge dans la Maison 


du Gouvernement. On peut compter sur beaucoup de conférences, 


mais surtout sur un mois de pourparlers, d'échanges des notes, et, bien 
probable, sur la signature d'un traité de première importance, ser- 
vant à considérer la paix d'Europe pour quelques temps, malgré les 


menaces dont nous venons de parler. Lies Finances. — Cette Lunai- 


son est également favorable pour les finances internationales, et 
bien qu'il soit extrêmement douteux que l'Amérique puisse éviter 


une baisse sérieuse de valeurs au commencement du mois de Mai, 


cette baisse ne sera que temporaire. L'établissement de la confiance 


CR et l’arrangement d'un autre moratorium pour les dettes 
Les produits 


de guerre fera beaucoup pour raffermir la Bourse. 
agricoles fléchiront, probablement, surtout le coton, mais il y aura 
une grande activité dans les métaux, surtout le fer et le cuivre. Moins 


d'activité dans les actions de mines d'or, mais augmentation dans | 


les mines d'argent et nikel. Les actions pétrolifères auront une légère 
hausse, mais insuffisante pour les remettre à leur vraie valeur. 


OIT ROI A mp * 
EUA TU Pra 


30 L'ASTROSOPHIE 


France. — En général, cette Lunaison ne porte rien de grave ou de 
troublant pour le pays. Elle tiendra une position diplomatique très 
tendue, ayant à maintenir les droits de la Petite Entente et les mi- 
norités contre les grandes puissances. La clé de la situation Euro- 


péenne est dans les mains de la France. 


Angleterre. — Grèves cm” les mines de houilles. Difficultés dans 
les filatures. Sauf pour ces deux lignes, avancement commercial. Epi- 
démie très étendue d’une maladie plutôt bénigne, peut-être la grippe. 
Maladie très grave d’une personne appartenant à la famille royale. 

Allemagne, — Grand changement dans le gouvernement. Abro- 
gation des lois anti-Sémites. Fort mouvement séparatiste dans les 
États du Reich. Le pouvoir de Hitler pâhra. 

Italie. — Lunaison hautement favorable pour ce pays, bien qu'un 
peu plus tard la situation deviendra critique pour Mussolini, et sa 


santé fléchira. 


Turquie. — Danger d'une révolte sérieuse autour d'une question 
religieuse. 
Asie-Mineure, — XP de troubles et de bagarres en- 


tre les Arabes et les Israelites en Palestine. 


Perse.. -— Rupture diplomatique avec une puissance européenne. 
L'effort de se mettre plus en rapport avec la Russie sera empêché. 


Russie, — Situation très périlleuse pour le prestige de ce pays. 
Rupture diplomatique avec une puissance Européenne. Il est à re- 
marquer que la paix indiquée par cette lunaison est bien plus mar- 
quée pour l'Ouest de PEurope que pour l Europe Orientale. 


Inde. — Situation plutót tranquille, bien que Gandhi commencera 
dés attaques dans la presse qui pourront lui attirer encore des diffi- 
cultés de la part des : autorités. 


Chine. — La guerre ne continuera pas: des attaques de brigands 
dans la province de Jéhol; la situation deviendra plus calme. 


Etats-Unis. -— Très grand retour de confiance. Peut-être que le 
premier enthousiasme pour le Président Roosevelt diminuera un 
peu, mais le pays avancera définitivement vers la prospérité. Mort 
de deux Sénateurs ou hommes d'Etat très connus, et d’un diplomate 


Américain, à son poste. 
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L Alphabet Sacré. — Les alphabets sacrés du monde sont ceux 
qui ont été conçus par l'Homme dans le but de servir non seulement 
pour les besoins d'un langage, mais aussi pour former un système de 


symbolisme détaillé et complet contenant une philosophie ésotérique ` 


et un enseignement caché. Ce sont de vrais alphabets autochtones, 
nullement dérivés d'un autre, et il est toujours nécessaire d'étudier 
ces alphabets, lettre par lettre, pour arriver à déchiffrer les secrets 
qu'ils contiennent. Les trois alphabets sacrés de la plus grande impoi- 
tance sont : le Chinois, le Sanscrit et l’ Hébreu (le proto-Celtique n'est 
pas b'en connu) ; parmi ceux-ci, l'alphabet Hébreu vient au premier 
rang, chez les peuples occidentaux. | 

Une des principales caractéristiques d'un alphabet sacré se trouve 
dans le fait que les lettres elles-mêmes possèdent plusieurs significa- 
tions. Les alphabets dérivés et commerciaux (tel que l’alphabet Latin, 
ou français) n'ayant pas un caractère sacré, il est difficile de les 
employer pour donner une illustration exacte de la valeur d’une lettre 
en Hébreu, mais peut-être que la lettre « O > nous servira comme 
exemple. Dans l'alphabet français, cette lettre n’est qu’une voyelle, 
employée dans la formation d'autres mots, mais, elle signifie en même 
temps une exclamation ou une invocation: dans un autre sens, elle 
indique zéro, ou encore un cercle. 

Ainsi, dans l'alphabet Hébreu, chaque lettre indique 1°) un son; 
2°) sa valeur suivant sa position dans l'alphabet; 3°) sa valeur numé- 


rique (qui va de | à 1.000) ; 4%) son attribution à une des trente-deux- 


Voies de la Sagesse. 5”) son attribution à une des lames du Tarot. 
6°) sa signification allégorique quand son nom est écrit en toutes let- 
tres. 7°) sa signification architectonique, ou suivant la façon qu'elle 
est construite; 3°) son attribution en géométrie occulte et 9°) son attri- 


bution à un des Noms de Dieux. De plus chaque letre de l’alphabet 
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possède une série de correspondances comparables à celles que nous 
avons données pour les dix Séphiroths. 

Les quelques variations qui se présentent et qui peuvent sembler 
contradictoires viennent du fait que les lames du Tarot ont une origine 
Fgyptienne et que les lettres de l'alphabet Hébreu sont d'origine Hé- 
braique. 

Aleph : la première lettre — lettre-mère, — Le son de cette lettre 
est presque celui de « À » dans l'alphabet français, mais plutôt de 
cette lettre quand elle forme une syllabe en elle-même. Son hiéro- 
glyphe est celui de la tête d'un bœuf, et la forme de la lettre suggère 
le Swastika, symbole du mouvement cosmique. Aleph est associé 
avec le Sephira Kether, et cette lettre est attribuée à la onzième 
Voie de la Sagesse, celle qui lie les Sephiroth Kether et Chokmah sur 
1'Arbre de la Connaissance du Bien et du Mal. (Le lecteur trouvera 
les significations des Voies de la Sagesse dans l’Astrosophie de l'an- 
née 1932). 

L'animal qui correspond avec Aleph est le Bœuf; l'oiseau sacré 
est 1'Aigle. La Sphère de l'Air est associée avec Aleph et l'arbre y 
correspondant est le tremble. Les pierres précieuses sont la chalcédoine 
et la topaze. Le parfum y attenant est le Galbanum. Les outils ma- 
sigues sont le poignard et l'éventail, et le nom magique appartenant 
à cette lettre est l'Esprit de l Ether. Son caractère architectonique est 
celui du lod en haut et lod en bas de chaque côté d'une ligne diago- 
nale, indiquant le commencement de la vie vitale. En rapport avec 
le corps humain, elle régit la poitrine. Elle correspond au monde 


Divin et au principe de la vie dans l'homme. 
Son élément est l'Essence de Dieu, et le nom divin qui correspond 


est Eheieh. 


À suivre. 
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l'âme ainsi suspendue à l’Intelligence ne peut pas plus déchoir que 


le soleil ne peut se séparer de la lumière qu 1] émet autour de lui et 
qui retourne en lu. 
La foi est tenace, confiante, sûre d'elle-même et paisible devar 


la fluctuation des évènements. 
Serge BRISY 
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